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C’est à partir du site d’Angkor, au Cambodge, que l'Empire khmer étend entre les XIe et XIIIe 

siècles son influence politique et culturelle en Asie du Sud-Est continentale. Il est 

communément admis que la puissance de cet empire reposait sur la mise en place d’un 

réseau routier élaboré. L’absence de ressources en matières premières à proximité 

immédiate de la capitale angkorienne confère au réseau d’échanges conçu pour répondre 

aux nécessités d’approvisionnement une importance indéniable dans un contexte de fort 

développement. La dimension industrielle de l’exploitation des ressources, des procédés de 

fabrication et des circuits de distribution des produits devrait témoigner d’une telle 

mobilisation des activités socioéconomiques. Consommé sous diverses formes, le fer occupe 

une place essentielle dans l’économie des sociétés anciennes. Encore non documenté dans 

l’économie angkorienne, ce matériau représente un outil pertinent pour appréhender les 

réseaux d’échanges et les processus qui ont contribué au développement de l’Empire khmer. 

 

Cette communication se propose de présenter les contours, objectifs et premiers résultats 

du projet ANR INTERNATIONAL IRANGKOR (2014-2018), étude de grande ampleur menée sur 

l’organisation des réseaux de production et de distribution du fer khmer dans le but de 

fournir un éclairage nouveau sur les échanges économiques et technologiques au sein de 

l’empire. Pour atteindre cet objectif, nous proposons d’étudier les évolutions et les 

changements de l’organisation de la production ainsi que la circulation et la consommation 

des matériaux ferreux entre le IXe et le XIVe siècles, deux repères chronologiques qui 

balisent l’histoire angkorienne par son émergence et son déclin. Nous tentons de répondre à 

ces questions en nous appuyant sur une approche archéométallurgique, qui combine 

étroitement études typologique, technologique, chronologique (14C) et de provenance 

(approche élémentaire statistique et multivariée), pour trois classes d’objets ferreux 

représentatifs de divers contextes socio-culturels. À ce jour, l’étude de 150 objets issus de 



contextes de consommation (majoritairement de l’architecture monumentale) et plus de 

350 matériaux ferreux (minerais, scories) collectés au sein de deux grandes régions de 

production permettent de restituer les premières caractéristiques de l’organisation de ces 

réseaux.   


